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XII.2. MØmoire complØmentaire suite à l�avis de la mission 
rØgionale d�autoritØ environnementale 
 

Pour tous les documents d�urbanisme soumis à Øvaluation environnementale, l�autoritØ 
environnementale doit donner son avis et le mettre à  la disposition du public et de la personne publique 
responsable du document. 

Cet avis ne porte pas sur l�opportunitØ de l�opØration mais sur la qualitØ de l�Øvaluation 
environnementale prØsentØe et sur la prise en compte de l�environnement par le document 
d�urbanisme. Il n�est donc ni favorable, ni dØfavorable à celui-ci. Il vise à permettre l�amØlioration de sa 
conception et à faciliter la participation du public à l �Ølaboration des dØcisions qui le concernent. 

 

Ce document apporte des complØments suite à l�avis formulØ par la mission rØgionale d�autoritØ 
environnementale lors de sa sØance du 7 juillet 2017.  

Les avis Ømis prØsentant une structure similaire pour l�ensemble des communes, les ØlØments 
complØmentaires qui sont apportØs ici sont regroupØs par thŁme et concernent l�ensemble des 
communes, sauf lorsqu�un cas particulier est prØcisØ. 

XII.2.1. ApprØciation de l�analyse faite sur les enjeux 
environnementaux du territoire 

a. Transports et dØplacements  
 

Avis de la mission rØgionale d�autoritØ environnementale: 

Les enjeux liØs aux transports et aux dØplacements sont dØcrits de maniŁre trŁs succincte, 
principalement au regard d�ØlØments de contexte gØnØraux (relier l�Est de l�agglomØration au centre-ville 
d�OrlØans, diminuer la part modale de la voiture, etc.). 

Les problØmatiques relatives aux transports à l�Øchelle communale, notamment par rapport à 
l�intermodalitØ (possibilitØ d�utilisation des modes doux et des transports en commun), aux 
stationnements et aux conditions de franchissement actuelles de la voie ferrØe, ne sont pas directement 
ØvoquØes. 

 

RØponse du maître d�ouvrage : 

Les enjeux liØs au systŁme de transport de voyageurs sont dØtaillØs dans la piŁce F du dossier 
d�enquŒte, et synthØtisØs ci-aprŁs : 

L�offre actuelle en transport collectif est assez faible dans les communes situØes à l�Est du territoire 
ØtudiØ : seule une ligne de car dessert les communes de ChØcy et MardiØ (la ligne 17), Saint-Denis de 
l�Hôtel et Châteauneuf-sur-Loire (la ligne 3), et l es communes situØes les plus à l�est ne sont pas 
desservies par les bus et tramway de l�agglomØration d�OrlØans. 

Les lignes de transport interurbain prØsentent des frØquences de passage faibles (un car toutes les 30 
minutes en heure de pointe pour la ligne la plus performante, un car par heure pour la ligne desservant 
ChØcy et MardiØ). L�offre en heure creuse est trŁs limitØe, ce qui ne correspond pas aux besoins actuels 
en dØplacement de la population. 

L�offre peu concurrente avec la voiture dans les communes à l�est de la zone de chalandise explique le 
trŁs faible usage des transports en commun pour se rendre à OrlØans pour le motif domicile-travail. Les 
frØquences de passage des cars Øtant trŁs faibles en heure creuse, on peut supposer que l�emploi des 
transports en commun pour les autres motifs est lui aussi trŁs faible. Cette faible offre explique aussi le 
fort taux de motorisation de ces communes Actuellement, les personnes captives des transports en 
commun (qui n�ont pas de voiture et sont donc contraints à emprunter les transports en commun) ont 
peu de solutions pour effectuer leurs dØplacements. 

Ce contexte induit de fortes nuisances liØes à l�usage de la voiture telles que les Ømissions de polluants 
ou les nuisances sonores liØes au trafic et la dØgradation du cadre de vie des riverains. En effet, les 
secteurs des passages à niveau (PN) sont des zones forteme nt exposØes au bruit. De plus, la sØcuritØ 
routiŁre est aujourd�hui jugØe insatisfaisante au niveau des passages à niveau qui sont considØrØs 
comme prØsentant un risque d�accidents important. 

Les caractØristiques du projet de rØouverture de ligne rØpondent à ces enjeux de report modal en 
offrant une alternative à la voiture à la fois pour les utilisateurs pendulaires (grâce à une offre renforcØ e 
en heures de pointe et un temps de parcours compØtitif) et pour les utilisateurs occasionnels (maintien 
d�une offre adaptØe pendant les heures creuses). 

Chaque passage à niveau de la ligne a ØtØ ØtudiØ en tenant compte de son implantation, de son 
utilisation et par consØquent de son niveau de dangerositØ. La dØmarche ayant conduit aux choix 
actuels est rappelØe dans le mØmoire complØmentaire suite à l�avis de l�AE. Ainsi, des solutions 
adaptØes au contexte de chacun des PN ont ØtØ trouvØes (maintien d�un PN seulement piØton, 
dØnivellation, maintien d�un PN routier avec renforcement de la sØcuritØ�). 
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Les actions d�accompagnement qui pourront Œtre mises en place concernant le rabattement sur les 
haltes (en transport collectif urbain, en voiture ou grâce aux modes doux) sont encore en cours de 
dØfinition. Des ØlØments sont nØanmoins apportØs dans le mØmoire complØmentaire suite à l�avis de 
l�AE sur : 

� Les amØnagements autour des haltes portØs par les collectivitØs locales (parkings voitures et 
vØlos, pistes cyclables, dØpose-minute, etc) en lien Øventuellement avec des projets 
d�amØnagement urbain. 

� Les dØmarches liØes à l�intermodalitØ portØes par la RØgion, notamment sur la billettique et 
l�information voyageurs. 

 

b. Paysage 
 

Avis de la mission rØgionale d�autoritØ environnementale: 

L�Øtat initial de l�environnement aborde sommairement les enjeux paysagers (�) sans document 
graphique ou cartographique permettant d�apprØcier le degrØ de sensibilitØ paysagŁre des secteurs 
concernØs par les amØnagements prØvus. Les secteurs concernØs par d�autres protections ØdictØes au 
titre du paysage (sites classØs ou inscrits, pØrimŁtres de protection de monuments historiques�) 
auraient mØritØ d�Œtre identifiØs et localisØs. 

 

RØponse du maître d�ouvrage : 

L�introduction de l�Øvaluation environnementale fait un renvoi pour l�ensemble des enjeux y compris les 
enjeux paysagers à l�Øtude d�impact en prØcisant que « Cette analyse est prØsentØe en dØtail dans la 
partie C-III de l�Øtude d�impact (Øtat initial de l�environnement) mais qu�un rappel est fait à titre ind icatif 
dans le chapitre I.4.2 de l�Øvaluation environnementale ». Ce renvoi est fait pour Øviter de crØer un 
document volumineux. Il semble opportun puisque que l�Øvaluation environnementale des MECDU et 
l�Øtude d�impact sont comprises dans le mŒme dossier qu�il est prØvu de prØsenter à l�enquŒte publique. 

Nous rappelons donc ci-dessous les conclusions de l�Øtude d�impact concernant les enjeux paysagers 
et les autres protections au titre des paysages. 

 

 Enjeux paysagers de la rØouverture de la ligne aux voyageurs 

La voie ferrØe existante bØnØficie d�une excellente intØgration dans les paysages environnants, y 
compris en milieu urbain, du fait de ses 140 ans d�existence : 

� la ligne OrlØans-Gien Øtant prØexistante, elle ne constitue pas une coupure dans le territoire, 
puisque la plupart du tissu urbain qui l�entoure actuellement s�est dØveloppØ postØrieurement ; 

� de fait, il existe peu ou pas d�espaces dØlaissØs ou abandonnØs le long de la ligne ; 

 

� une topographie trŁs peu marquØe a facilitØ la multiplication des passages-à-niveau ; 

� le temps et la nature ayant fait leur �uvre, la lig ne et ses talus sont gØnØralement masquØs par 
une vØgØtation relativement abondante. 
 

Les enjeux soulevØs ci-aprŁs ne sont pas uniquement d�ordre esthØtique ou fonctionnel, ils concernent 
aussi le vØcu des usagers et l�image globale du projet. 

 

� Maintenir une bonne intØgration dans la trame viaire urbaine et rurale 
Les routes et chemins qui bordent la ligne crØent du lien, et les nombreux franchissements existants 
donnent à la ligne une Øchelle plus domestique qu�une « grande ligne ». Actuellement, une seule rue 
n�a pas ØtØ rØtablie (voir photo ci-dessous, à Saint-Jean de Braye). 

 

 

Photo 1.  Exemple d�une rue non rØtablie à Saint-Jean de Braye 
 

� Maintenir un maximum de traversØes permet d�intØgrer au mieux la ligne.  
En zone urbaine, la taille des îlots et donc le temps nØcessaire à circuler autour d�un « pâtØ de 
maison » influe sur l�utilisation des modes doux. Il est donc important d�optimiser les itinØraires 
empruntables par les modes doux. 

 

� S�appuyer sur la reconquŒte vØgØtale ancienne des abords 
140 ans de reconquŒte vØgØtale gomment les aspects techniques de la ligne. Les emprises Øtant 
relativement importantes, il s�agit le plus souvent de vØgØtation à l�intØrieur des emprises. Les coupes 
d�entretien, à intervalles rØguliers, maintiennent un couvert essentiellement arbustif à proximitØ des 
rails. En milieu rural, la ligne n�est jamais visible dans le paysage, en dehors des ouvrages d�art. 
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Photo 2.  Exemples de la végétation qui borde la ligne et la rend peu visible 
 

  

Photo 3. Vues typiques de talus de déblai et remblai entièrement végétalisés à Saint-Jean-de-Braye 
 

  

Photo 4. Exemple de covisibilité forte entre habitations et ligne en remblai à Mardié : vue du remblai entre les 
maisons et vue des maisons depuis le remblai 

 

L’enjeu paysager porte sur quelques cas de covisibilité forte avec les riverains, qui pourraient être 
évités en complétant la végétation sur les talus. 

 

�  Valoriser une certaine respiration dans le tissu ur bain 
En ville, les emprises ferroviaires non construites sont parfois très larges et offrent une respiration 
bienvenue dans le tissu urbain. Pour les collectivités, la tentation sera grande de vouloir masquer la 
ligne avec des plantations-écran. Or elles pourraient avoir tendance à attirer l’œil sur la ligne plutôt qu’à 
l’intégrer dans le paysage. L’enjeu paysager consiste ici à  développer une image positive associée à la 
ligne, en valorisant les existants et en s’appuyant autant que possible sur une logique de plantations 
transversales à la ligne. 

 

 

Photo 5. Les larges fuseaux de voies, au Nord de la gare d’Orléans, maintiennent de vastes espaces non-bâtis, dans un 
tissu urbain dense 
 

 

Photo 6. Les aménagements de la ligne B du tramway, ici Rue Jean Jaurès à Saint-Jean-de-Braye, pose une référence 
qualitative 
 
 

 

Photo 7. Rue de l’Ormeteau à Chécy 
  






































































